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PARTIE ADMINISTRATIVE -

ORDRE DU JOU R

DB L A

Séance générale du Mardi 9 Juin 1931, à 20 h . 30

10 Vote sud- l'admission des candidats présentés le 12 mai auxquels es t
ajouté :

M, Guyot (R,), 3, place de la Balèine, Lyon, parrains : MM. Tronchet e t
Guinochet .

20 Présentation de :
M. Herrmann (Aimé), 67 bis, route de Strasbourg, Caluire (Rhône), pa r

MM . Berthetot et Gandy . — M. Tano (Edmond), 62, rue Sébastien-Gryphe ,
Lyon, par DIM . Reynaud et Pouchet . — M . Marcelin, 134, rue Moncey, Lyon ,
par MM. Heyries et Pouchet . — M. Reymond (Charles), 14, rue Martin-
Combret, Villeurbanne (Rhône), par MM. Genin et Pouchet . — M. Ray- -
mond (Paul), 7, rue Denuzière, Lyon, par MM . Laponte et Pouchet .
— M . Grisot (A .), instituteur public, Ville-sur-Jarnioux (Rhône), par
MM . Sallen et Blandin . — M. Parmentelot (A .), z4, Grande_ Rue, Remi-
remont (Vosges), par MM . Ravinet et Nicod. M . Morel, 14, rue du Port-
au-Bois, Lyon, par MM. Moriaud et Tridon .

30 M . le Dr Marcel Morues . — Une science nouvelle . La sexologie- -ou
étude des ondes odiques chez les végétaux, les animaux . l'homme .



— 82 —

SECTION BOTANIQU E

Dans sa séance du 26 mai, la Section botanique a élu comme secrétair e
M . NàTIEN en remplacement de M . GWINOCHET, obligé de quitter Lyon .

SECTION MYCOLOGIQU E

ORDRE DU JOU R
Da Le

Séance du Lundi 15 Juin 1931, à 20 heure s

t° M . P . BRÉBINAUD . — Les Verpa .
2° M . A . PoucuET . — Contre les assertions erronées concernant la comes-

tibilité des champignons .
3° Présentation de champignons frais .

EXCURSION S
Excursions Inÿcologiques . — Dimanche 21 juin, sous la directi6n de

M . POUCITET . Rendez-vous à Vaugneray-bourg, à l'arrivée 'du train partan t
de Lyon-Saint-Just à 7 h . 3o . Retour à Lyon à 19 h . 25 . Dîner tiré de s
sacs .

Dimanche 28 juin, sous la direction de M . POUCrIET . Rendez-vous à l a
gare de Bourg-en-Bresse, à l 'arrivée du train partant de Lyon-Brotteaux à
6 h . 58 . Retour facultatif par les trains partant de Bourg à le h . 46 et à
20 h . 5o . Dîner tiré des sacs . On excursionnera dans la forêt de Seillon, en
compagnie de nos collègues de la Société des Naturalistes de l'Ain .

EXCURSION BOTANIQUE
La Section botanique organise, sous la direction de M . POUZET, une

excursion dans les environs d'Ambronay et du Vorgey (Ain), qui aura lie u
le dimanche 21 juin .

Rendez-vous à la gare d'Ambronay à l'arrivée du train partant de Lyon -
Brotteaux à 12 h . 51 .

Retour, soit par le train partant d'Ambronay P.-L .-M . à 18 h . 56 et
arrivant à Lyon-Saint-Clair à 20 h . 55, soit par le trarnway partant d'Am-
bronay à 21 h . 1 r en correspondance avec l'express de 21 h . 4g à Ambérieu ,
qui arrive aux Brotteaux à 22 h . 3o .

Prix du billet aller et retour : 16 fr . 5o environ .

GROUPE DE ROANN E
Dimanche 21 juin, excursion botanique, mycologique et archéologique ,

organisée par MM. le D r Léon CHABnoL et LARUE .
Départ en auto-cars de la cour de la gare de Roanne à y heures . Itiné-

raire-programme : Roanne, Ouches, Saint-Alban-les-Eaux, la Croix-
Trévingt, le Rocher de Rochefort (1(376 mètres. ; table d'orientation) .
Arrêt . —Le Gué de La Chaux, Saint-Priest-la-Prugne, Lavoine . Onexcur-
sionnera de g heures à midi : 1 ° « Chez Pion », 2° dans les Bois Noirs : en'
direction des scieries, ou montée au Snidre (1 .223 mètres), ou sources de
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la Credogne et l'aqueduc romain . A 12 h . 1/2, déjeuner tiré des sacs ou à
l'hôtel à Saint-Priest-la-Prugne . A 14 h . 1/2, départ de Saint-Priest pour
la Pierre du Charbonnier par Laprugne, les bois de l 'Assise (arrêt au Cal-

vaire), la Verrerie (arrêt), Saint-Nicolas-des-Biefs . Excursion à la Pierre
du Charbonnier (r .o3i mètres), de i6 à i8 heures .

Retour par la Croix du Sud, le Barrage de la Tâche . Arrivée à Roanne
vers 20 heures .

Inscription pour le voyage et le déjeuner à la librairie Lauxerois, rue d u
Lycée, avant le 1 4 juin, dernier délai .

PARTIE SCIENTIFIQU E

SECTION BOTANIQUE
Séance du 24 Mars

Oit en est la liehénologie ?

Par M. CHOIS Y

- Où en est. la lichénologie ? telle est la question à laquelle je vais m'ef-
forcer de répondre en m'excusant de vous retenir si longtemps sur un suje t
peut être secondaire .

La lichénologie subit actuellement des progrès qu'il m'est difficile d e
qualifier .

Je dis qu'elle subit, parce que tout progrès 'n'est pas sans bouleverser
un peu les données acquises, sans troubler la quiétude de ceux qui croien t
qu'il n'y a plus rien à trouver comme de ceux que gênent les complièation s
de tout ordre .

La notion d'espèce . se modifie actuellement énormément pour le s
Lichens . Certains types presque conservés intacts depuis Acharius l e
LINNé des lichénologues, sont véritablement pulvérisés comme le furen t
les espèces Linnéennes par JORDAN, notamment le professeur GYELUIK d e
Budapest, peut être surnommé le JORDAN du genre Peltigera .

Il en est ainsi de presque tous lès genres et l'emploi du microscop e
devient une nécessité pour la détermination de genres qui ne paraissaien t
pas donner tant de difficultés : notamment l'épaisseur des couches corti-
cales devient un critérium très sûr pour la détermination des espèces ,
comme un caractère convenable pour donner lieu à création d'espèce s
nouvelles .

Si la pulvérisation ou au moins la multiplication des espèces dans le s
genres représente une première difficulté pour l'amateur dans la détermi-
nation des récoltes, il en est une autre qui est le pendant et la consé-
quence de cette cause : c'est la multiplication des genres .

Cette subdivision de genres en sections qui prennent bientôt rang d e
genres nouveaux est nécessitée par les progrès de la systématique, qu i
ne se repose plus seulement sur la morphologie, mais encore sur le s
branches nouvellement développées de la Botanique : la cytologie, .la bio-
logie, la phylologie, la géobotanigüe .

Dans ces chapitres, les progrès de la Lichénologié sont égalemen t
énormes .

Le professeur MoREAU, de Clermont-Ferrand, a, il y a quelques années ,
précisé les caractères de deux types tout à fait différents d 'ascogoites.
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Phis récemment, on a mis à jour les caractères cytologiques de cer-
taines spores de champignons dont on retrouve les analogues chez le s
lichens .

Ainsi les spores des Perlusaria, de quelques Lecidea (genre nov .'Haplo-
carpon Choisy), de quelques Verrucaria (genre nov . Zschakea Choisy dédi é
au D r ZscnACKE monographiste des Verrucariacés), qui paraissaient sim-
ples jusqu'à présent, sont réellement plurinucléées et homologues d e
spores pluricellulaires . Ce caractère cytologique qui nécessite, pour l e
découvrir, non seulement l'emploi de forts microscopes, mais aussi tout e
la technique moderne de préparation des coupes, devient une cause inévi-
table de création de genres nouveaux qui perdent quelques-unes de leur s
affinités avec les genres dont ils sont disjoints pour en prendre avec d'autre s
genres (Rhizocarpon, Polyblastia), précédemment plus éloignés .

Aussi bien ces nouvelles notions modifient-elles énormément le type
de phylétisme admis jusqu'alors pour les spores d'Ascomycètes .

En outre, se basant sur les affinités de genres actuellement vivants, o n
peut soutenir que ce phylétisme est même absolument inverse de l'évo' -
lution ontogénique .

Ainsi le prototype de la spore (ou si vous préférez la spore du prototype )
des ascomycètes serait une spore muscle à un très grand nombre de cel-
lules (près de r .000!) .

De ce type , original découlent :
I o Les spores à un moins grand nombre de loges ;
z° Les sporés multinucléées ; disparition pure et simple de la cloiso n

dans la spore vue avant sa germination, c'est-à-dire jusqu'au sortir d e
Vasque !

3° Les spores simples et nombreuses dans l'asque : elles résultent e n
effet de la séparation des cellules d'une spore murale, laquelle peut n e
pas atteindre ce stade ou ne le conserver qu'un temps très court ; et con-
sidérant le nombre de noyaux pouvant donner naissance à des hyphe s
germinatifs, un asque contenant une seule spore avec i .000 noyaux ou u n
asque contenant c .000 spores uninucléées sont équivalents et bien égale -
ment éloignés de l'asque octosporé avec au maximum 16 noyaux !

Dans le même ordre d'idées, l'évolution du thalle, qui avait été admis e
comme allant des formes rudimentaires aux formes luxuriantes, . sembl e
être de sens inverse, au moins pour certaines familles .

Et, si l'on reprend un terme déjà usité pour désigner certaines espèce s
animales étranges du Pacifique, nous pouvons voir dans les espèces le s
plus développées de véritables fossiles vivants .

Enfin, la classification de demain• semble être un des plus grands bou-
leversements de la Lichénologie, et elle déborde elle-même sur la Myco-
logie pour le chapitre inépuisable des Ascomycètes .

En effet, je vous ai déjà démontré que les classes arbitrairement fondée s
sur la forme ouverte ou fermée de l'apothécie étaient purement artifi-
cielles .

C ' est donc la suppression des Pyrénomycètes et Discomycètes .
Par quoi seront-ils-remplacés ?
La py.cnoconidie semble fournir un critérium assez sûr dans la détermi-

nation des familles naturelles, mais sans doute n ' est-elle qu'un indice e t
les véritables caractères se cachent-ils dans la physiologie même du
champignon !

La formation de l'apothécie, c 'est-à-dire la nature de' l'ascogone, la
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naissance de l'asque, la germination de la spore, tels sont les actes essen-
tiels qui doivent déterminer les caractères des familles naturelles . Et ,
dans cet ordre d'idées, presque tout est encore à faire !

Résumé . — La Lichénologie contemporaine, reste plus ou moins bie n
replâtré de la Lichénologie acharienne, semble s'effondrer et entraîner .
dans sa chute la Mycologie, au moins celle des Ascomycètes . Mais comm e
-derrière beaucoup de mouvements (au sens mécanique du mot) révolution-
naires, on ne voit encore que dans le flou la science neuve qui va la rem -
placer .

Herborisation à la forêt de Saint-Serveri n

Par M. Mény

Le dimanche 22 mars, sortie effectuée par MM . POUZET et Méx,T, sur l a
partie nord de l'île de Crémieu (forêt de Saint-Serverin plus particuliè-
rement) .

	

-
Herborisation intéressante, surtout par la récolte des plantes vernales ,

dont deux assez localisées dans notre région : Erylhronium Dens-canis e t
Leucoium vernum .

	

-
La Flore de l'abbé Cariot, indique, Erythronium : floraison avril-mai .

En se fiant à ce renseignement, on risque de ne rien trouver, car, pou r
cette année au printemps tardif, le 22 mars 1 9 31, presque toutes les fleur s
sont épanouies et la défloraison approche . Donc, faire cette herborisatio n
encore plus tôt si possible, ce qui facilitera aussi la récolte des Leucoium .

L'Erythronium est très abondant sur le plateau de l'île, dans lis sous -
bois, et son aire de . dispersion semble être formée de placages, car nou s
avons trouvé des eplacements tout fleuris et passé sans transition à-l a
région voisine sans aucune trace de cette plante .

Notre itinéraire partait de La Balme, nord du village de Subtilieu, o ù
nous récoltons les premiers Erylrhonium, parmi les Scilla bifolia, et nous
les retrouverons presque continuellement, avec interruptions fréquentes ,
en remontant vers le nord, sur le Signal de Bézières et la Colonie lyon-
naise de Saint-Serverin .

	

-
Aux abords des bâtiments de la Colonie, en aval, trouvé Leucoium ver-

num, à l'endroit bien connu des Botanistes et signalé il y a déjà de nom-
breuses années .

	

-
En direction' d'Amblagnieu, Erythronium aussi très abondant, dispers é

encore par placage, jusqu'au pont du Rhône, à Sault-Brénaz, presque au
niveau du fleuve, où on le trouve à l'orée du dernier bois .

Récolté encore : Anemone nemerosa, Corydallis solida, Cornus mas ,
Narcissus psedda-narcissus, Eryth . Dens-canis, var . blanche, etc ., et sur
la falaise calcaire de la grotte de La Balme : Arabis alpina .

	

-

SECTION ENTOMOLOGIQU E
Séance du 21 Avril

Quelques remarques

	

_

	

-
sur la biologie de « Carabus clatbratus » var . « arelatensis »

Par M . J . JACQUET

Carabus (Limnocarabus) clathralus L .:

	

un grand Carabide de teinte
sombre très éaractérisé par la sculpture de ses étuis, qui comprend trois
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rangées de larges fossettes cuivreuses séparées par des carènes saillantes :
-Le type, qui est surtout septentrional, est bronzé en -dessus et ses côte s
élytrales sont très rehaussées . La var . arelatensis Lap., qui habite la
Camargue, est noir même sur sa face dorsale et possède sur les élytre s
des élévations plus faibles .

'Comme l'indique le nom du sous-genre, ces coléoptères fréquentent l e
bord des eaux . La race a ,elalensis vit en Camargue au bord des canaux
d'irrigation dans des galeries creusées à fleur d'eau sur une longueur d e
Io centimètres environ . Elle se nourrit d'animalcules aquatiques .

La capture de ce carabe est difficile et sa chasse pleine d'attraits ; elle se
pratique avantageusement à deux ; chaque chasseur longeant une rive dif-
férente d'un canal d'irrigation surveille la rive opposée et repère les ori-
fices des galeries . Il est alors facile à son compagnon de faire sauter à l a
bêche . les mottes de terre contenant des terriers et de se rendre maître d e
leur habitant. C'est ainsi qu'en compagnie de mon excellent collègue e t
ami M . L . Puel, le grand spécialiste des Carabides, j'ai pu en une matiné e
de printemps récolter six exemplaires de Carabes clathratus var . arelatensis .

J'ai pu garder en captivité pendant plus de deux mois un couple d e
Carabes de cette race . A l'heure actuelle, ils sont encore très vigoureux .
.l'ai réussi à maintenir l'humidité favorable, en les plaçant sous cloch e
avec de la mousse humide renouvelée de temps à autre et arrosée toute s
les fois qu'elle perdait son eau . Ces insectes se sont montrés très carnas-
siers et très féroces, même à l'égard de coléoptères voisins . Je les a i
nourris avec des lombrics . Un Carabe doré (Carabus auratus L.) que j e
leur ai présenté il y a quelques jours, a été entièrement dévoré . Toutefois ,
aucun de mes deux sujets, un mâle et une femelle, n'a tenté de dévorer so n
compagnon de captivité .

GROUPE DE ROANN E
Excursion du 10 Mai, dans le Brionnai s

Cette excursion, qui réunit soixante excursionnistes, fut favorisée pa r
un temps splendide .

Le Brionnais, limitrophe du Roannais, comprénd les cantons de Marci-
gny,de Semur et une partie de celui de La Clayette . Les lignes de terrai n
arrondies, des plaines vallonnées, des collines fertiles, des prairies nom-
breuses, peu de terres cultivées, de grands troupeaux de la splendide rac e
charollaise et à la robe d'un blanc éclatant tachant le vert des embouches ,
tel est l'aspect du Brionnais .

	

-
Le premier arrêt eut lieu à La Bénissons-Dieu pour la visite, sous l a

direction de M . BErvreaNO, de la magnifique église, monument historique ,
ancienne chapelle d'une abbaye cistercienne . A Marcigny, réception par l a
Société d'études du Brionnais . Pendant la visite de la ville, quelques mem-
bres du groupe se rendirent à Bangy, au lieu dit « Le Chailloux », pou r
examiner une pointe basaltique non signalée sur la carte géologique .

Sous la conduite de MM . GINET-DONATI et DEROST nous avons visité, a u
cours de l'excursion, los monuments historiques de Semur-en-Brionnais ,
Saint-Julien-de-Jonzy, Saint-Bonnet-de-Cray, Fleury-la-Montagne . Le cal-
caire jaunâtre du pays, roche d'un grain très fin, facile à travailler et résjs-
tant facilement aux intempéries, a permis d'obtenir de belles sculptures



que nous avons admirées . On trouvera des détails dans l'ouvrage d e
M . .Viaay : Paray-le-Monial et les églises du Brionnais (Laurens, éditeur) .
Nous dirons un mot de la Tour du Moulin, à Marcigny . C'est un monument
bien conservé du début du xv e siècle, aménagé à l'intérieur pour le servic e
de l'artillerie de cette époque ; très belle charpente ; on remarque à l'exté-
rieur, dans lapartie supérieure, un curieux bossage, particularité qui n e
se retrouve, croyons-nous, qu'à Vezelay .
- L'excursion botanique était dirigée par MM . CHASSIGNOL et COMMERÇO N

qui connaissent parfaitement la flore du Brionnais ; 98 plantes ont été
observées . Nous citerons :

Ranunculus aquatilis L, dans une mare à Saint-Bonnet-de-Gray Clemalis
vitalba L. var . integrata D . C ., haies à Semur ; Anemone neznorosa L, ,
bois à Semur ; baltha palustris L ., dans les prés humides ; Cardanin e
impatiens L., vieux mur à Saint-Marin-la-Vallée ; Viola riviniana Roth . ,
à Saint-Martin-la-Vallée ; Polygala vulgaris L ., forme à fleurs blan-
ches, bois de Lafay à Semur ; Ile .r, aquifolium L . var . senescens Gand, à
Saint-Julien-de-Jonzy ; Rhamnus catharlica L , à Fleury, route d'Igue-
rande ; Orobus tuberosus L., bois de Lafay ; Cardnus crispus L . ,
Fleury, près de l'église ; Lactuca muralis Pris ., vieux mur, Saint-Martin-
la-Vallée ; Calluna vulgaris Salish, bois de Lafay, Semur ; Myosotis palus-
tris With ., forme à fleurs blanches, Saint-Martin-la-Vallée ; Galeobdolon
luteum Hunds, haies : Plantago media L., pelouses à Fleury ; Allium ursi-
num L., au bord du parc du baron de Semur . à Saint-Martin-la-Vallée ;
Ornithogalum sulfureunz R . et Selz ., vieille route de Marcigny à Semur ;
Convallaria maialis L., bois de Lafay ; Polygonatum multi/lorum 011 ., bois
de Lafay ; Orchis nzaculata L., prés à Fleury ; Luzula pilosa Willd, bois d e
Lafay ; Luzula Forsteri S ., bois de Lafay ; Osmunda regalis L., vieille route -
de Semur à Sarry et de Semur à Saint-Julien ; Polypodium vutgare L . ,
haies à Saint-Martin-la-Vallée : Aspleniunz Trichonzanes L ., Aspleniu m
Rula-muraria L., vieux murs à Saint-Martin-la-Vallée ; Scolopendrium
officinale Sw . variété furcatum., vieux murs à Saint-Martin-la-Vallée ;
Blechnum Spicant Roth ., route de Semur à Saint-Julien .

Parmi les insectes, nous signalons : Platyceras caraboïdes, trouvé sur l e
chemin qui conduit au bois de Glenne (Saint-Martin-la-Vallée) .

Un déjeuner fort bien servi à l'Hôtel Ducarre à Semur-en-Brionnais, réuni t
cinquante convives . M . GOUTALAND profita de cette réunion pour remercie r
bien vivement de leur charmant accueil nos amis de la Société d'étude s
du Brionnais dont nous conservons le meilleur souvenir.

	

M . LAnua '

DONS A LA BIBLIOTHÈQUE

De M. G. da Silva TAVAaas : quelques Cécidies du Centre de la France ;
O Salmào no Rio Minho .

De M. A . MÉQUIGNON : Faune des Coléoptères du Bassin de la Seine, t . IV ,

3 e fase : Serricornia .
De M . J . DEROSME, Excursions géologiques de la Faculté de Dijon .

Tous nos remerciements .



— 8 8

ÉCHANGES, OFFRES ET DEMANDE S

PROSPECTIONS MINIRES mination de son contenu en
tous minéraux : Minerais métalliques,pétrole, houille, potasse ,
phosphates, etc . Recherches d'eau normale ou minérale . Solu-
tion de tous problèmes de géologie ou d'hydrologie : détermi-
nation des failles et contacts de terrains, recherches et locali-
sation de batholites et de dômes de sel . Procédé nouveau,
résultats garantis .

J. LAFOND, ingénieur, 7, place du Pont, LYON .

M. BLANC, naturaliste, Tunis, céderait environ 4'a 5oo petits oiseaux d u
nord de l'Afrique dont une partie en peau et l'autre écorchés et peaux sim -
plement désséchées . Une partie de 2e choix mais pouvant très bien servi r
pour la comparaison, l'étude et la migration des oiseaux d'Afrique ave c
ceux d'Europe . Egalement un lot de petits mammifères ; le tout en un seu l
lot .

LE CABINET TECHNIQUE D'ENTOMOLOGI E
de M me J. CLERMONT, 40, avenue d'Orléans, PARIS (14 e ) ,
peut fournir à des prix défiant toute concurrence toutes
sortes d'insectes et d'ouvrages d'ENTOMOLOGIE .
Grand choix des meilleures espèces de COLÉOPTERES et d e
LEPIDOPTERES du Globe . MATÉRIEL, LIVRES, INSECTES ,
tout ce qui concerne l'Entomologie . — ACHAT, VENTE,
ÉCHANGE .

M. BLANC, naturaliste, Tunis, désire céder les ouvrages suivants, e t
sur demande donnera détails : Encyclopédie d'Histoire naturelle, par CnENU :
mammifères, oiseaux, crustacés, insectes ; Faune méridionale, Oiseaux, pa r
CRESroN ; Voyage zoologique en Khrounirie, par GADEAU DE KERVILLE ;
Faune entomologique, Lépidoptères, 5 volumes, par BERcs ; Histoire naturelle,
Crustacés, etc ., par GROULT ; Merveilles de la nature, Oiseaux, a volume s
reliés, par BREIIM ; Synopsis des Hémiptères du Dr PUTON, 4 volumes ; Hémi-
ptères recueillis en Tunisie, par PUToN ; Catalogue Hémiptères d'Europe, pa r
PUTON ; Catalogue des Coléoptères de France, par DEs Gozis ; Catalogue Coléo-
ptères d'Europe, par ; quelques volumes anciens de BUFFON ; Botaniqu e
descriptive et analytique, par LE MEOUT et DECAISNE, relié ; Plusieurs numé-
ros divers de l'Acclimatation et du Naturaliste, brochés, vers les année s
1885-1887, de DEYROLLE ; L'Exportateur français, édition Vandecrane, 5918 ;
de Jules VERNE, quelques ouvrages brochés ; ;L'astronomie populaire, par
FLAMMARION ; Annales de la Société Linnéenne de Lyon, plusieurs années ;
divers ouvrages sur les mammifères, les reptiles, etc ., du nord de l'Afrique .

Le Gérant : O . THÉonoRE .

e. A .'TICP. A. Eine 4, me Owen. Lion .— 105907




